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A.... «dUAé, Ata ta. -ta-ta-

Il a eu un moment inagnifu]ue: 
c’est lorsqu’il u décrit lu première at­
taque des volontaires à la batai'le de 
Ridgeway. Let homme si lut I, de­
vient beau lorsqu’il parle : Le feu sa­
cré rayonne sur sou front ; *>on œil 
étincelle : ee n’est plus le môme hom­
me, c’est l’orateur dans toute sa force 
et sa beauté.
M.McGee a une belle voix et une pro 
nonciation distincte qui ne laisse ja- 

j mais perdre une syllabe à l’auditeur le 
plus éloigné. Son style est remarqua-

— Surtout di.îiii !e rie,.* gentilhomme, f!<| j INI | g H |)|/ V I .11 V 11! I Y T II F bletnent classique. Celui qui jait le 
d.w.,1» vo.* domu.,.1 qu-.N (.ennentI;,-'"*'- M,n,Bn "° 1 " ' ‘U ' ' ' " h | |ulin ,*, le français le coin,.rendra

; derrière les l„.i Jns dan. les ravi,,.. JlîUDI, '2H JUIN 18C«. j ,olUours> "".ll cil n’ayan qu’une con-
au> reve- dus fosses;.,,,'>a chaque „„*<•,« no.ssance imparfaite de la langue
...innuanra ,l»m, imir l.n.martl .munnumla,,, ’ ---- -- RUglaiSC. üïl dit ÜU’il CCTlt SC* G I S*vainqueurs d’un jour ti ouvent un ennemi em­
busqué, rt que rtiaqee pk'l e du c II * m if i i:a- 
••!»»* nu fusil ; que les murs des ma non* dé­
nudes der:enn»,iil îles remparts ; qu’on 
eaelie le jour ; que chacun soit avare de son 

n«r ; •• sang •l'un solda! aujourd’hui vaut 
de l’or. Oli/ non !... non !... je ne resterai 
pa* ici ! Je veux aller avec, vous ; Dieu m’a 
donné des cheveux blanc*, mois il m’a lais­
sé force d énergie... J’irai/ je cornbittmi/ 

Pendant qu’il pariait ainsi, chacun*1 «le

Ottawa, 211 juin, 1806. 
M. Gult a soumis une partie du 

budget pour Tannée fiscale 1866-67. 
En voici le sommaire :

Gouvernement,........................
A dmltitotration de U Justi du B-C. 

M " H-C.
I oiiee,....................................
Péniten , Prisons de réforme, etc., 
Législation (y compris $10,000

nnroles ètn.t inkvroinnut par des cris, par ^'T.RT’r Au
' . . , . 1 Oivil et du Lode de Procédure.).
•I'1* acelam*li»n« ; tontes les mains s,, près- : ü(.trois ,J(! fEUucAtion..................
-.lient eut relavées les une» «bills les nuire-. Sociétés littéraires e» scientifiques,

( )li ! *1 les paysans de !n Vendée, vaincu*, Hôpitaux et maisons <h* chsrîté..
ri désolés qu’ils étuient, eussent vu c**: en- j Géologie...............•••••;.......
tlnnishsint* qui rayonnait dans tou* I.-* )•*■,*, ! s «4îé a^A ïri c« uî. Vf ! '? “r**.*
l’espérance el •• courage fussent remontés à ' Emigration et Quarantaine........
eiir* cœurs. C’était parmi toutes les person- Pensions..................................
nés présentes une confusion do gestes, de 
voix entrecoupées, d’ardeur immense.

lïn Vendée !... on Vendée !.. # l’écri-

330,400 M» 
207,900 (NI 

i T.

w

Indirmnitéâ des Sauvnccs..

nglaise. On dit qu’il 
cours, cela ex “ ‘ pourquoi ils
paraissent si bien ordonnés et que 
tout y semble à sa place. Il y u là un 
grand exemple pour la jeunesse. Cet 
homme, (pii a tant lu et tant étudié, 
e’ qui, avec un talent oratoire de pre­
mier ordre, ne se risque piesque ja- 

37,ï66.oo j mais néanmoins aux chances de j’im* 
J4t,415.00 provisation, nous montre combien il 

faut travailjer pour parvenir à briller 
385,110oo au premier rang, et combien il faut 

U|. méfier de soi-même et ne pascomp-
323 563001lor sur nn talent facile. On n’etudic
20 000.00 
63,000.00 

8,000.00 
02,400.00 
3,532 00 
4,800.00

ait.nn de fonte part.
Plusieurs *';ipprorhôreiit du vieux gentil*

)in,iniie,
Vous devez relier ici. marquis de Sa

Total........................... $1,963,059 50
Hier les Chambres ont siéo£ à 

huis-clos pendant près d’une heure 
et demie. Il parait qu’on a discuté 
l’opportunité d’un ajournement des

pas assez de nos jours ; on remplace 
la sience par Tintrigue, la solidité de 
la raison par le clinquant de l’esprit.

de voulais vous dire un mot des ré­
solutions proposées par M. Cartier au 
sujet de la loi d’enrégistrement, mais 
voici Tlieure où les mollesse ferment.

Messire C. Moucher, Curé de St. 
Liboire. Comme notu espérons 
pouvoir reproduire dans nos colon­
nes ce beau morceau d'éloquence 
chrétienne, nous nous abstiendrons 
d’en donner une analyse. Nous 
dirons seulement que dés le début, 
l’orateur sacré nous parla de l'amour 
de la Patrie il montra ensuite que le 
moyen dele manifester était l’union 
entre les individus et la soumission 
de l'ordre social et politique, aux 
principes Evangéliques tels qu’en­
seignés par l'Eglise.

Eue phrase nette, claire, (Tune 
admirable précision , un heureux

tout-à-i’heure à THôtel-de-Ville où 
il s’était rendu avec les «'loves pour 
mettre la dernière main à l'organi­
sation d'une IV* l * * patriotique prépa­
rée par les Dames de Charité pour 
le Collège.

Le Prédicateur du jour répondit 
à l’invitation qui lui fut faite de 
parler, qu'il croyait en avoir assez 
dit dans sou sermon et céda la place 
à Messire de Lacroix, curé de la ca­
thédrale. Ce monsieur déclara que, 
quoique natif do la vieille France, 
il ne so considérait pas comme 
étranger au milieu de cette fête ca­
nadienne : qu’ici il retrouvait sa pa-

rfrnoy, lui diront ils «»n pr—*!n»t drux chambres depuis jeudi prochain, 28 
iviaiih tlon* mit* einonte fraternelle, cnr vous fin courant, jusqu’au mardi suivant

Lu *(. 'lean-Bu|itiKfe u 
II v ncinf lie.

choix de mots; une grande délica-1 trie, ses compatriotes et lesmeilleu- 
tesse dans Texpression : une pensée ! res traditions do son vieux pays, 
souvent forte et vigoureuse, toujours Ses paroles éloquentes et syrnpatin- 
ingénieuse, voilà ce qui caractéristiques furent chaieuieusement ap- 
la manière de M. Bouclier. Ce n’est plaudies.
pas à dire pourtant que la chaleur, .^i 1(‘ soleil n’eut lias dardé des 
le pectus manque a son éloquence: rayons aussi ardents, on peut croire 
au contraire; quand il a parlé de que d'autres orateurs auraient été 
tout ce qu'il y a de honteux dans appelés: mais la chaleur était deve- 
les tendances annexionistes pour nue écrasante et les Commissaires- 
mettre en opposition l’amour cou- Ordonnateurs crurent qu’il était 
servatcur du Canadien pour son temps de mettre tin à cette première 
Canada quand il a stigmatisé Tu-; partie de !a fête, en reconduisant à 
sure et l’usurier comme une plaie sa demeure M. b* premier Vice-Pré- 
qui ronge la société qui les soutire ; j sident.
tous ont trouvé que l’esprit fin et j Os messieurs peuvent se féliciter 
délié n’est pas du tout incompatible et messieurs du Comité de Régie 
avec la force1, la chaleur et Télan de avec eux, du succès qui a couronné 
l’orateur. leurs efforts. Le plus bel ordre a rô-

La messe étant terminée la pro- gué partout. Nous ajouterons que 
cession se forma de nouveau. Iles représentations emblématiques»

Nous renonçons à la décrire «m | étaient bien réussies. Le petit Jean- 
détail. Le description serait beau- Baptiste, enfant de M. Félix Cha- 
conn trop longue pour la demi- gnon, ses petits compagnons, .lac- 
feuille que nous sommes obligés de mues ('artier, les officiers et V i tumor- 

j servir à nos abonnés. C'est même \te1 Sauvage, tout cela était d’un pit- 
j pareeque nos typographes ont jnis j toresque charmant­
, une part si active dans le départe- En somme, nous ne croyons pas 
Iment des arts et métiers, dans la lavoir jamais vu a St- Hyacinthe.

Nous annonçons; avec plaisir, que 
inmli prochain, -2 juillet, avec la 

i bienveillante permission des Mes­
sieurs du Séminaire, les élèves de 
! cette institution, répéteront, au pro­
lit des Révérendes Daines de J’Hô- 
tel-Dieu,les charmantes scènes qu’ils
ont si bien exécutés il y a quelques 
jours. “ Joseph vendu par ses 
lrères,” et ‘le Bourgeois gentil­
homme.” Les scènes seront,louées 
au Collétre. La séance commencera 
vers 7^ heures. Le prix d’admis- 
.sion est de M cents at 15 sons pour 
les entants. Nous nous dispense­
rons d’inviter tout le monde à assis­
ter à cotte soirée qui sera agréable 
•sous tous rapports, la Bande de 
Musique du Collège exécutera des 
oirs de temps à autre et contribuera 
beaucoup à Ja fête, le but charitable 
de cette soirée est sutlisant pour dé­
cider les récalcitrans à écouter la 
voix de leur conscience qui leur 
criera bien haut, de i.e pas manquer 
a cette soirée, que par là ils feront 
beaucoup d’heureux, et participe­
ront au soulagement de beaucoup 
de misères. Nous espérons donc 
que la salle du collège sera trop 
petit.* pour contenir tous ceux qui 
voudront v assister

procession, que notre feuille est aucune démonstration patriotique
. . La fête nationale remise à lundi ainsi diminuée afin qn’il puissent se | cl nationale, aussi imposante, aussi

-.■ni .•onnni.Mfz mu* I.*s neciets de uotre »*- le 3 juillet. La législature, pendant ju 05 ;v (.,£ célébrée cette année remettre di* leurs fatigues patrio- j bien conduite et, nous ajouterons,
vociaiion ; vou-seul pouvez rliaqin; jour en ces quelques jours de vacances, ferait avec un entrain et une solennité j tirjims. au<si oirdiale. Puisse cette fête
.lèméliT !»•* lit- ; !.■ pnr: «!*■ e.-n* qm porte 011e excursion -nr l’Outaounis jus-1 dont les citoyens de cette ville gar- Tous les métiers et beaucoup tous •onvainere tousdesbeauxré-
roui, nous -nron-, fst 1., plus b-?llf ; Us ont Lac des Joachims, situé à une lieront longtemps le souvenir ”j„e d'arts étaient représentés ]>ar au- snitats qu<* produit aient parmi nous

... - 1 ’ " ’ ‘ ' l’union et l’attachement aux princi-
dans 
pour 
a it re

’’ r d*‘, *3 "’,vous aV"/' 1distance de" plus de deux cents milles j temps, d’abord un peu menaçant, a do là de quatorze voitures : ce qui. ! l’union l’attachement mx pr
Kr-trr . "-si.t ... . •> ema a- vieil- (|(, |a C[) ■ ■ _ ( ., <111cstion esl en. bientôt changé d’avis et nous a per- : avec les diverses sociétés et institu- pes qui ont guidé nos ancêtres

i.inl *-M frappitin ■!.! pi.-.i i-oi.tr.-le- .iîii.-. ioji majp j|va ijeu )(1 mis de jouir toute la journée des ! t ions suivant l’ordre du programme, 1 les luttes qu’ils ont soutenues
;X? l,ntflLbH *rriIV!‘,roir« qnvilc- recevra une solution rayons d’un soleil magnilique. Loj formait une procession d’une Ion- mettre la patrie en état de pa.
. 1.1)1111, po.t. J! ion. .... Ii.nri.sern.it II signal de la fete, donné au bruit du sueur imposante et deitlnm avec un sj b.-l le en ses jours de fete.
.1 liiul t i.onti «•/iimiiti r-iintli .1 .iti.t intima. : /««« (// Ht/tL. , ~ . , 1 1 • 1 1 1 11» \T • » 1il tout’à t-ouji, comme frappé d’une inspira- . 
non '‘itlitl**, pr»*mis ectt».» cassette (tui renfe 
mi * le- « ) u« 111 :« 11 * s de ta mère ; il y en a pour 
un»* valiMH Je ;•!«»- de «leux cent mille fr.nu

•v ' 1 , i . „i • i canon, a trouvé tout le monde dans ordre admirable. Les rues bordées1 Nous aurions à parler maintenar L t «cnormnt de là #onnoe d hier ; rattente. La procession s’étant for- d’arbres, les maisons pavisées et de ce .pu se passa dans la salle <
l,r|rS\i T™?. , U)n*, ’ -^h-Gee. se dirigea par les mes Casca-J Jêcorêesde 44 belles images vivan- march»*, à la suit»* de la piocessio
^ Al. ualt a demande alu Chambre j cjes ^ Bourda<res vers ThVIiso Pe- * tus,” comme disait: un jeune enthou- Mai< nous remettons au piocha

lu 
ion.

«m n- I»*' oubli»* pas i que la pntiir en In r— 
iiu's a lç/yeux sin eux y dite** 'enr MJitoul 
«pie fô n*eta«;nc. In N-»rmaM«lie et tout te 
Mnli îetir fonrnirnnt *!•• l*.ir*;«,iit pour le

•l'V111 11,1 fa..... . , |r6 ;nl p°ur no,,rri.r c*uv de légaliser par son voie les dépenses roissiale de. .Notre-Dame. L'Eglise siaste ; la musique vraiment belle et
«pu combattront............ A1»que ti«* pui-.jt? te faites, sans approbation, pour Par- j était décorée avec un goût ex (fuis* entrninante du Séminaire, cette
«l.«iM«et tout mon *s,n|» l,ol,r » ajouii*: .»»i mentent des volontaires, plusieurs Aux ornements de la belle architec- population gaie, lteureu.se ; tout cela 
tM’i» !•••• AI.»»** dues-leur, uns amis <pi ici d,.j)més pr i re n t la parole a ce sujet turc grecque qui distinguent cette ! faisait un ensemble du plus bel

1...... ............ ~ • -- L’iion. M. Dorion approuva entière-! église venaient s'ajouter avec une ; tdfet. Et puis, tout cela était C’a-
ment la conduite du mini>tère. Des ' harmonie parfaite les draperies, les tltolique, Canadien. On le vit bien 
représentants du Haut-Canada pré- insignes nationaux, les banderolles ; plus encore en arrivant 

AUtii ïnnr imiri.iinni .!•• i argtMit j-.nir u- Ic.IU|jrem quo |fl pnvc j,,s volontaires 1° tout (li®P°sé avec un art qui avait ! An MaIU 1IK.
i™ \l vn,fr,.rTov»*r notait pas assez forte ; d autres furent | su alliür ujuî «mplicitfi charmante à | Là, en effet, la procession se ter-

;*t MI * ,U tes U > ovinZ P vr d’opini.in qu’elle était excessive. l}ue ^nnaissance de Te 11 et ? innia et la Ionie s’arrêta pour en-
in<» ... i-r z,... i , . des couleurs et des contrastes. >.ur tendre les orateurs du tour.

e*. .......rt,D.... Pw,,,0,‘rc T"’ Us. I,ns ‘brtnt qui !.. u.oniain, i,.s banderolles on lisait des devises ! M. le Dr. Turcot, Président .le la

un
*

numéro »*<»nt* p.irln* de notre comp­
te-rendu déjà trop long.

vous arriviez à t«*m,is !
— Vioi, dit mi aMlre j’ai soixante mill»* 

fi an»*- pu or jim* ji* rt*-(*rvaic pour junior aux 
rv(?m*m»MitN, j** 'i’s appnrterii â mis fié res 
du lu Vendée.

— Moi, vint*! milte !...
— Moi, frrntt* '...
— Moi, j»* n'ai qm* mon sang, dit un jeuni» 

lioimn»* d’uni* voix liant»* »*t fiôri» ; car tout c»* 
ijtir* je possédai* a été mvoçe et pillé ; la 
maison d»* 111»*% unrétr»** a été liv:éi! aux 
tl.iiium*** : mm* j'*> mini brn** qui c-t luit »*» 
i n o n c»i*‘.ir qui ics luit.

Tout A mun un signal **t» fit entendre.
— Silence, du le tnnrqni«-, crc <***1 un m- 

l»nal d’alnnm*.
Tout»*** î»•*» voix turent, et il s<* lit iin 

inèdiateiuent un profoml silcnci» dans cetti* 
sali»? tout à l’Iieui»* -*i tuinulttieuse ; l'on n'en­
tendait que le bruit des ic>jiiration*- a«;ité»*s 
par l’éitt lion de :» arène qui venait de se 
passer.

Quelques minutes après, une voix du de 
tiorta pénétra dnn* In salle par un pot il e.on 
iluit pratiqué à l'un des niieles et dit :
—(Téta t uiii* pntiouil'.e de gardes ciriques 

qui étnit entrée dans la ruelle et avait péné 
tié par l'allée jusqu'à la porte de l’cnclos. A 
tout basant 1» M»miuelle a cru devoir donner 
r.darmc ; n patrouille a rcbroii“ô chemin 
•t descend it» rue «Sniul-.lauque».

—A l’icuvre !. .. . à l’œuvre s'é-
crin Henri en allant de l’un à l'autre.

Chacun prit rendez-» ouh pour quitter Paris 
la nuit même.

Le marqua de Snvernoy embrassa son fils 
avec m* stoïcisme de vieille roclie que Dieu n 
mis dans certaines aines, piétés, à chaque 
heure du leur vie, u tous les sacrifice«, à tou­
tes les résignations.

Mais quand il fut seul il courba mu sa 
poitrine sn tète blanchie, et resta longtemps 
silencieux.

Lorsque Baptistin, qui avait nce.ompngné 
le comte Henri jusqu’au lieu du rendez vous, 
fut de retour, le jour commençait à paraître ; 
il trouva I»* vieux gentilhomme A la même 
place et 'es yeux humides.

—Il est parti î... • dit-il à Baj tistin en 
relevant «ubitemnnt In tête.

— Oui, M. Ittmnrquis. IL passeront sur la 
route pour une troupe d’enrétéi volontaires 
qui vn rejoindre l’année de In Loire.

Que Dieu soit avec eux ! dit le vieillard.
Et ce fut tout.

(Suite au prochain nuvuxo*)

L’Association <l»\s Pompiers de 
celte ville, sous le patronage de St. 
Àmable., chômait Dimanche dernier 
sa fête annuelle. Les h tînmes des 
diverses compagnies s’assemblèrent 
au lieu de leurs réunions, à l’appel 
«le lu cloche des Pompes, et défilè­
rent eu rang jusqu'à la Cathédrale, 
accompagnés des ollieiers et mem* 
ores des autres sociétés de cette 
ville. La Messe fut chantée par le

avaient etc mal commandes, les exprimant les sentiments qui doi- j St. Jean-Baptiste, était retenu chez
autres qu ils sciaient ondmts en, vent être au cœur de tout amant de ! lui par la maladie- M. le premier
brwC8\.^ , - i la patrie: " JDeo et Patti*," 44 7V«- Vice-Président.André (Jautliier prit ! V.}1 m'lT V" ™lU'V !"

M. Mofim* s- leva a son tour et vat/1 Economie, Tempérance," iKLu nion ; doue la parole et parla pendant ,4 . a m e » hap. lain
accorda aux volontaires les éloges [fait (a force. " quelques minutes avec beaucoup (• !’ aSï'-ÜOU.1:V° L
dont leur admirable conduite les a La messe fut chantée par Messire d'à propos et de chaleur et finit ami 
rendus dignes. Il a dénoncé avec C. Poulin. MM. Audet et Girard invitant M. le .1 iitr»* Sieotte à parler, 
son énergie ordinaire ceux qui cher- assistaient connue Diacre et Sous-j Son Honneur n»* refusa pas «*t la
client à soulever parmi 1rs volontaires Diacre. ville de St. Hyacinthe, lui «*n doit

M. C uloret conduisant Madame J. i reconnaissane»* : car p»*ndautles préjugés de race et d»* religion. iU* ^"uurei cuimuisam ai au a tue a . j reconnaissance : car pendant envi- 
Il a «u ik-s uHmlpritiTriblcs pour qua- i I.jamü,.!1A‘» l’offrande. La qiièfo ron nn quart «fluniro, il sut. ,*n 
l i fit- r l’aspociuiioii fénirtmc ; i! l’a dé- S1111" *l1 P" M. H Bar- ternu*s . lignes ,M olociuontH. ,luv -
time a joint stock nvm/rr ami plunder ./ M! ÎV.ÎSt À kPI>‘T K' Call*­

... ,, . mt . Alorin et Alatiameot. l terre, dans la dten don viser dans 1 avenir comme

a _ ^ — - -
religion Catholique. Puissions-nous 
toujouis voir nos hommes haut

a«ld aussi : Lui t rater-\ lulf; dans les galeries, par M. E. O. | il Ta fait dans le passé, à la sup» 
îgrt’Çfifi'.or i mit vulu al j D u for t et Delle. Marie Malhiot, M. rionté intellect nolle et que cette

_ # __ supériorité, il la trouvera en prenant
Le magnifique. Pain Béni de cir- pour point de départ et pour guide, 

constance arriva heureusement à la la vérité telle qu’enseignée par la 
Sacristie malgré son architecture 
gigantesque et ses très nombreux 
Cousins. Les rubans étaient tenus 
par MM. Pierre Desmarteau, B.Dion,
L. Clapin, et J. Chartier.ni? uuc— *

unit, raie nt pas mi» ux c]iant£rt»n( h» fus fus ut palma jlurelnl :
\4 vr r?08 monncCH a ('x^0lJ- et nous n'exprimons (pie le senti- 

on.^ M. McGee ne menage pas «a 1Uent général en disant que ce beau
litiié a 3cs coin uitriotes, mais c’est morceau rendu par une voix riche.

association. Il 
nity teas an aggregate
murderers bnmtcd together for whole-1 A. Choquette el Deiie. Choquette^ 
sale murder.

Ile marquez que cela est dit à des 
co upatriotes, a des Irlandais / remar­
quez que M. McGee a déjà reçu des 
menaces d’enlèvement t*t d’ussassis 
nat ; remorquez qu’il y a parmi les
héros de Sweeney des anciens gue- HS»,a.ÇnV^ \V*UVaVM* />» ri ! Lis m., ne (Innaiuleraient uas u.ienx .A. .?&T'?,1roVM; et G^aStî°nqui
que de mettre 
lion 
vérité morceau rendu par une voix riche, 
«mx dépens de sa sûreté personnelle, hannoniouçe et savamment modu- 
S’il mettait aujourd’hui le pied sur le 16e comme celle de Madame Cha- 
lerritoirc américain, Dieu sait le parti gnon, li a pas été un des moindres 
que lui feraient les irlandais des ornements de noire belle fête.

été préparée our la circonstance 
par le eh unir de chant de la cathé­
dral»*. sous l'habile direction de M. 
Paul Décolles. Le solo fut très-bien 
rendu par M. Ponieau, «*t un puis­
sant chœur de chanteurs fil réson­
ner les voûtes «le notre Cathédrale; 
qui disparaissaient complètement 
sous les tentures préparées avec au- 

j tant de goût (tue d'habileté par les 
" organisateurs de la fete. M. Bachand 

conduisit Mme. II. Barbeau si l'of­
frande, et MM. Résilier. Chaguon, 
Bourgeois et Richer tenaient les 
rubans d'un magnilique Pain-Bôni.

Après la messe l»*s pompiers allé- 
•rem reconduire Son Honneur leplaces comprendre ainsi et pratiquer ; { \ m { a(lressn sps phls siu

la science sociale. 11 1 •les 

oui piers

4 \m m ..... • - i : ocres remerennents pour tousM. i laüt ire L.iin.to a| pi h a ja servlces qU jls rendent à la ville.
siuto de M SMcotte sut se montrer Dftns les Pompi
toujours a la hauteur de sa position :lsSIst;U(,nt ;.n oor,)S Vêpres, apres
comme orateur «.-1. quent et Lallio/i- ,osqnelll>s n, allèrent faire une visi- 
nue,ne,U patriotique, t e qui nous ; ‘ LnlVanct,. iour c}lape-
a plu dans ce discours c est que ;, in oû dcs ratVa,chrssemems leu, 
1 orateur n a pas craint d en venir ■ '( rvj.
aux conclusions; pratiques,tnncibles. ‘ "v]vM'w Vcmpncio reconduisit 

A M. Lanctôt, succéda M. De- ,.nslliu>Lc*S oilieiere'^ qui leur adres-
Ëiuls-Uuis. Au reste, lu chant tlo la Mosse tout jïïïïX WoVlS dff | K.e&J'''îu S

Les journaux de co tnaiin contien-1 !l 61e trüS heureusement produire une tmpression tresdavo- > ;lss;l tr£.s bil>u ol ilUt honneur à
nent une lettre que M. McGee a adres- ex^uté. . ^b\e a son auditoire 11 rappela , co,‘to socii.l6 et ses ollieiers.

Au chœur d hommes place à I au souvenir de 1 assemblée la mortséc il un prêtre des Etati-üni», en lf AU Ü1UTU1 «u.llü UI lüS piacu a au souvenir uo i assumuieci ni mon
râiinnfKe *\ lu dummi.I.* mm lui uvnit 1 orSno» répondaient du sanctuaire si prompte d un membre distingue
S n a,* T r q la communauté entière du Colléçe. dola famille Canadienne M. Pros-laile ce preirn do s intéresser nu sort (v, „hmit n|.nr„ntirnrnflni«ni« ri„„,i0r

Nous sommes hetiroux de pouvoir 
annoncer que le petit bazar organisé

quand même il serait son frère. prête si bien à l’effet d'un chœur J l’espace nous manque pour donner aux Révérendes Sœurs do i'Iiotcl 
M. illoGüü eat dans une position nombreux et bien nourri. ... . ' ' 1 1 " '

extrêmement diffi ile ; il s’en tire à Da bande militaire du 
force de hardiesse, d’énergie et de conduite par Messire Larue
courage. a\ ec beaucoup d entrain et u u»»- auvMiwtuivü u« »v vmuwucttkoim; vi >v;o «,«o ov........... « ...........v

Son discours d’hier soir a fait sen- mon'0* plusieurs airs préparés pour bravos nombreux de l’auditoire du- auprès des bienveillantes Daines do 
sution Une lb,lie corn nanti* «.* la circonstance. 1 rent prouver à oes Messieurs que Charité de la Ville quitte se sont

’ ' I Le musique no célébra pas seule leurs paroles étaient bien appréciées, nullement épargnées pour tairo
‘ ..... ....... * * ““ ‘ ' ' véussir cette œuvre charitable et

auprès de la population toute en­
_______ _ ___ ____  „„.x......... ........................................ ............... ............... .. tièro qui a bien voulu y apporter un

gec s était élevé à une eloquence plus chant qrte le sermon lut donné par le découvrir. Nous le trouverons concours si efficace, 
digne et plus entraînante.

•"d. Hyacinthe vient de perdre nu 
de ses citoyens les plus générale­
ment recommandables et estimés. 
Samedi dernier mourait subitement 
d une métastasse ,1e rhumatisme au 
cœur, Monsieur Pito.si’BitL'i.ouTlKit. 
commerçant de grains; *1. Cloutier 
était déjà indisposé, mais son état 
n’inspirait point encore de craintes 
.-‘•rieuses; samedi midi, après avoir 
vaque ,i ses occupations ordinaire.-, 
et avoir acheté an marché les pro­
visions de la semaine il retourna 
chez lui où il fut frappé de ce terri­
ble coup, et malgié de prompts se­
cours il succomba promptement. M. 
Cloutier n’était âgé que de 42 ans ; il 
avait su par sos înauièivs polioset af­
fables, «*t la franchise «1.» sestiansac- 
fions commerciales, mériter l’estime 
et l’encouragement dos cultivateurs 
(les campagnes environnantes qui 
le considéraient comme le type de 
la franchise et de l'honnêteté: en­
treprenant et libéral, il avait aug­
menté considérablement ses affaires 
qui tuaient très prospères. Vu im­
mense concours de parents et d’amis 
assistait à ses funérailles et voulait 
témoigner par là du regret que la 
mort de ce citoyen laissait dans tous 
les cœurs. Après le service funèbre 
les membres de Tlnstitut-Canndien, 
dont M. Cloutier était membre, se 
r-unirent dans leur salle de réunion 
«c après quelques paroles sympa­
thiques de Mr Delorme, les résolu­
tions suivantes lurent unanimement 
adoptées :

Sur motion te M Ant. Maynard, second, i j* «r 
M. J B Germain, Lis. Delorme, Ber i nu 
I'r«A«id» nt «!e celte n^ser».b!»*c.

uC ton s «jivatites (ont ♦*n«ç-. ite nîojttfc»
S'ir mo ion de K.St. Jnccjutv Kcv., secondé • ;r 

M. A nt. Ma r nard :
Q'j - i'Inàtitiit CAnadieu «îe cette ville h uppri- 

.•nvc un profond regret la tnnrt’de M. I'.k.spkk 
Ci.orrrtn, *»u d« s rMrml>.-»*s d«* cette société.

S ir motion de M. Pierre Kir5, secondé jv;r M 
A. Onoiieit»• :

Que tos membre? de cette société en signe de 
deuil portent un cièpe durant un mois.

Sur motion de M. j. P». Germain, secondé n*r 
M. Lnjib-rté :

Qn'en souvenir «les bonnes qualités du jnembre 
dont not:« déplorons a mort, son yortrhit «oit 
consojve dans U Balle de lecture «le l'Institut.

s,‘r mon, n de M. J A Dnignmilt. seconde 
[«Ar M. A. K. Boi?in :

Q ;e copie des présente* résolutions <oit tr«in*- 
mise à la famille de fen Prosper Cloutier.

Sur motion «le K. L.R. C. Deaprès, Per., secondé 
p.»r M. K. Peltier :

Que 1rs résolutions ci-dcs*us soient publiées 
dans les journaux de cette ville.

Kt l'assemblée se dissout.
L. DELORME, Président.
(ï. T. RICHER. Sec: f luire.

ittnquc teiilam* à Pigeon II ill.
Vendredi vers 2 heures après-midi une lande 

de Fenians traversèrent les fiontièrrs Pigeon 
Hill et se CNchôrent dans une ïis*ère de bois, «ont 
prêt de l'avant-poste de la compagnie dRnfante- 
rie de RIcheliou, de St. Jean, qui est stationné- à 
Pigeon Hill.

Us attendent le moment où la sentinelle était 
exposée et ils tirèrent sur elle à un demi-arpent

peine de distance Toute ta compagnie courut 
aux armes et -e mit ù L poursuite de tenrj as­
saillants en tâchant de Tcs cerner. Mais ils avaient 

traverser des marais et ù courir dans la bo «e 
jusqu'aux genoux et les lâches assassins eurent le 
temp; de se sAuvcr sur le territoiic américain. 
Dans 1a poursuite, on tira sur eux une vingtaine 
de coups de fusil ; ruais aucun ne fut Atteint et 
personne n'a ««té b lésa* ni d’un côté, ni de l'autre.

On n'a pu constater le nombre des individus 
qui ont fait cette attaque parce qu’ils étaient 
couverts nar le bois. On n’en a vu faire qu* 5 
ou 0.

La compagnie du Richelieu, C.vpt. Lefebre Lt. 
Carreau et Enseigne Fletcher, a dépUyô beau­
coup de resolution et d'activité dans estte cir­
constance.—Minerve.

r iTril0mr"T, "° rr Lc no célébra pas soulo lourepftrolos étaient bien appréciées,sun (lana lus golcnefl, tous loa inern- !a. jfoto nationale. L’éloquence y Après M. Mercier, on appela lu
brra o aient .1 leurs sieges. On s est p,.j( aus8j une l,u*g0 0t bello part. Révérend M. Ouollot, Directeur du
aecorde a dire que rarement M. Mc- Personne n'en sera surpris on sa- Séminaire, mais il fut impossible de

—Samedi dernier il a été tenu une assembler ù 
Waterrille dans le but de considérer îe« moyens 
les plu» propres à l'établissement d'une manu­
facture de laiue dans cette localité. Un comité 
composé des personnes les plus reco-nmandabtr* 
a été appointé dans co but et nous avons \ou» 
lieu do croiro que lc succès viendra couronner 
ude œuvre si éminemment patriotique, et d’un si 
grand intérêt pour la colonisation.

8
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COU KH IKK DK ST. HYACINTHE, 27 JUIN 1866.

I.xt Si. Jcnii-ltitptlMt<» ü Si. ilcnis.
Noire fêle nationale a dignement été chomee 

cette année a Si D«ni». Je n’entreprendrai pan 
de vous relavr tout ce que ce jour de foie nous 
n ofleri de délicieux et de patriotique ; j* me con­
tenterai de rous en dire quelque»! mot? ; l'amour 
de la patrie et de la uatiotnlité qui distinguent

New-York. 24juin.-Le Herman in % 
pnrli «lo Southampton le 12 juin, est 
a ri i \ r ce soir»

He Tthiès dit : “ Le mariage de la
princesse Marie de Cambridge sera . ______ v_...... o......
Célébré A KeW, mardi le J3 courant, j11 j',3trn,rnl torn les habitons de cette belle ot 

lin l’rnsso, le millistre (le Tinté- ! ”ori»«®*c !°c«!it« VOU** feront comprendre que
eur a reçu ordre du roi jle r6, on-L0„,r*f par £ UVet pi* rl™ cîSteMeî

lie aux ad 1 esses illitcs eu la\ CUl de j française, elle a voulu tenir haut et ferme le re­
rie 
d
1 \ mux.

Le ministre dit que le roi aperçoit 
avec regret dans ces adresses une 
absence du dévouement qui carne-

rom quelle s'en ncqtiiic lors de nos luttes patrio­
tiques.

Dés cinq heures, samedi matin, je fus éveillé 
par la roix du canon ; Je me levai d la bfttc, crov» 
ant à une invasion ftuienue, je sortis immédia-

tt;ris-c l'udresso do Uroslnu. ot H njoil-i ««non1. |>otir m'assurer duV.it, mais bientôt, les
te. que îSil Majesté a tait A celle joyeuses oriflammes flottant sur l'Eglise et sur
adresse une réponse qui convient A Jes rrinçipa|e8 maisons du village, les crstore et
toutes les nntvéw 1 i» mi nmnnlAmir foe foui! es d érable et l'air ravi et content deout, fc li s aunes. Le roi compte sur tout le monde, me remirent bientôt de ma pre-
Je ue\ OlUMUent de son peuple îi mure frayeur; on ft,ait ce jour là la St. Jean-
l'heure du danger.
Un télégramme de Munich dit que 

l'agitation populaire contre la Drus- 
se prend de nouvelles proportions 
Le parti ulrra-niontain de la Bavière 
veut que cet état se déchire contre
la Prusse.

En Italie, dans la chainhre des 
députés, le premier article du bill 
pour la suppression de tous les corps 
religieux dans le royaume, a été 
adopté presqu à l'unanimité.

En Espagne, pendant la discussion 
sur le budget du ministre de la 
guerre dans le congrès, le maréchal 
O'Donnel a exprimé la crainte que 
18G*i no se passerait pas sans que 
l’Espagne eut A détendre son terri­
toire.

Le gouvernement autrichien a cru 
qu'il était preferable pour lui de ne 
pas contester l'occupation du Hols­
tein par les Prussiens et il a rappelé 
toute son armée»

Au corps législatif en France, on 
a donné lecture d'une lettre de l'em­
pereur Napoléon, dans laquelle il 
fait l’importante déclaration suivan­
te: “Si la conférence avait eu lieu, 
mon gouvernement aurait déclaré 
que la France a repoussé toute idée 
d'aggrandissemont de territoire avis­
ai longtemps que l'équilibre euro­
péen a été maintenu. La France ne 
pourrait penser A étendre ses fron­
tières que dans le cas où la carte de 
l'Europe serait ehaugée au prolit 
d’une grande puissance et que les 
provinces voisines exprimeraient le 
désirde s'annexer par un vote libre 
et formel. En l'absence de ces cir­
constances, le gouvernement Iron­
isais préfère A une acquisition terri­
toriale une bonne entente avec les 
voisins provenant de son respect 
pour leur indépendance et leur na­
tionalité. Nous aurions désiré pour 
la confédération germanique une 
position plus digne de son impor­
tance. pour la Prusse de meilleures 
bornes géographiques, pour l’Autri­
che, ic maintien de sa grande posi­
tion en Europe, après la cession de 
la Vénétie, en échange de sa com­
pensation territoriale. La conféren­
ce n'a pas eu lien : Ja France tirera- 
t-elle le glaive? Le gouvernement 
français ne le pense pav. Quelque 
soit le résultat delà guérit» qui peut 
éclater, toute question qui nous 
aiiectera. ne sera pas résolue sans 
le consentement de la France.

“ En conséquence la Franco va 
continuer A observer une neutralité 
attentive, confiante dans son droit 
et calme dans sa force.''

On décida do suite par un vote 
de 20*2 contre 34, qu'il n'était pas op­
portun de discuter les all'aires de 
J1 Allemagne et de l’Italie.

Garibaldi est arrivé A Oaino le 12, 
et il a été reçu avec enthousiasme 
par les autorités, le peuple, l’année 
et les volontaires.

Le gouvernement russe a donné 
des ordres au chemin de for de War­
saw Cracow pour le transport de 
100 000 hommes.

Omar Fascha doit commander les 
soldats turcs qui occuperont les 
Principautés, et dont 70,000 seront 
prêtés A la Porte par le Vice-Roi 
d’Egypte.

Pointe-aux-Pères, 25.—Le Mora­
vian, parti de Livexpool dans l'après 
midi du 14 et de Londonderry le 15, 
est arrivé ici A midi.

Lorsque le steamer est parti de 
Liverpool, il était rumeur que l'Au­
triche avait le matin déclaré la 
guerre à la Prusse.

Le gouvernement autrichien en 
envoyant à l’ambassadeur prussien 
son passe-port, l'a informé quil pre­
nait cette mesure parce qu’il consi­
dérait la retraite des Autrichiens du 
Holstein comme ayant été produite 
par la violence de la Prusse.

ITn correspondant de Florence dit 
qu’au premier mouvement hostile, 
l’Italie fera traverser le Pô A 80,000 
hommes, et ce mouvement sera sui­
vi d’un autre oui jettera 300,000 
hommes dans la Vénétie. 11 dit aussi 
que les journaux ont publié un ca­
nard sous forme d’une lettre forgée 
de M. Gladstone, dans laquelle il 
déclarait ses sympathies pour l'Ita­
lie. #

Le choléra a fait son apparition 
dans le voisinage ue Berlin.

Kossuth a publié une adresse aux 
Hongrois, par laquelle il leur re­
commande d’attendre le» évène­
ments.

Sommaire par le “ Cil y of Sac-York J1
La Crise en allemagne augmente 

toujours.
Le* Autrichien' ont complètement 

«bondonné le Holstein, vu la force 
numérique de leurs utlversaires.

Le canon n’a pas encore résonné, 
mais on regarde lu guerre comme 
virtuellement commencée.

Les forces totales de la Prusse s’é­
lèvent à 783,000 hommes, dont 280,­
000 sont en campagne.

. JOUI
Baptiste.

A Si h. nous ôtions tou? réunis aux pieds de» 
»ute!?, pour rendre hommsgs au Créateur de 
tontes choie* et prier rotre Bienheureux Patron 
de continuer t\ protéger notre poupb* canadien h 
tracer? les difficulté* San? nombre qu’il rencontre 
sur son chemin, de le faite triompher, et de le 
faire suivre «a destinée prori lentielle.

1.es décoration? de l’église faisaient hotneur 
a».x Dame* et aux Messieurs qui r ont pris part 
Mesgire O’Donnell, officiait ce jour-là accompa­
gne de Mcsüirei Duhamel et Jodoin, comme dia­
cre et sous-diacre Le clmnt et la musique ne 
laissaient rien à désirer grâce û l’acUvîtéet au 
zMe de M. A. Mignault, M.P. La bande de ma- 
?iquet organisée pour !* circonstance, «jouta 
beaucoup à la solemnité par rts joyeuses fanfares.

Le sermon de circonstance fut fait par Messire 
St. Georgs, curé de St Charles. Comme toujours 
ce médicateur fut plein d'éloquence et de patrio* 
tistne.

Après le Sfr.ice divin, Mesiire O'Donnell 
adressa quelques mots à la foule, pas n’est besoin 
de dire que des applaudissements prolongés out 
plusieurs fols interrompu son discours qui était 
rempli des plus beaux sentiments du cœur envers 
«a nouvelle patrie. Messire* St.George,Duhamel et 
Jodoin, prirent tour-à-tour la parole et ajoutè­
rent un nourri éclat à la fête.

La procession se remit eu marche, précédée 
de la ban le de musique qui joua no? airs natio 
naux «ans oublier un air no i veau, composé# par 
M. le Dr. Alfred Mignault, la Marche St. Denis. 
Arrivé A la maison du Président, plusieurs dis­
cour? furent prononces, il me suffira de vous 
mentionner les noms des discoureurs pour vous 
convaincre qu ils parlèrent tou? patriotisme, reli­
gion et nationalité: ce sont M. le Président P. 
Paradis, Ecr., MM. Ad. Mignault. Al. Mignavlt, 
J. E. Mignault, A. S. Boutin, J. B K. Maillet. (>. 
Marin et quelque? autres, ce dernier nous parla 
surtout de !a belle canadienne, qu’on ne devait 
P»? oublier dans un pareil jour de fête, se? pa­
roles comme celles d-* tous les autres orateurs 
furent couvertes d'applaudissements.

Vers 3 heures de l’après-midi eut lieu un salut 
solennel, où les élèves du courent firent U rausi- i 
que qui fut réellement magnifique.

La tète ?e termina par une représentation

riahe?-e.» qui frappaient le regard, on lisait avec 
bonheur nos devises nationales: Rendre le peuple 
meilleur : Concorde et Salut ; Religion et Patrie

La messe commença vers 101 heures et la pré­
sence de Mgr Taché, comme célébrant, no con­
tribua pas peu i\ relever la fête. Sa grandeur, Mgr 
de Montréal, prêta également au succès de cette 
démonstration religieuse, le concours de sa pré- 
sencc.

I n splendide pain-bénit présentait un aspect 
pittoresque au commencement de la messe

l’Hon. M. Ghnuvcau alla à Poflrande avec Ma­
dame II. Starnes.

La quête a été faite dan? la grande «lléo par 
M. H. A. R. Hubert et Mr/i. de Bellcfenllle Mc­
Donald :â droite, par M. Dufresne et Mnd. Dû- 
verger ; h gauche, par M. Lefebvre, Président de 
la congrégation St. Michel, et Mad. Gauthier; 
dans les jubés, M. C E Bonthlllicr et Mademoi­
selle Doueet et M. J. A. U. Reauârv et Mademoi­
selle Valois.

Nous voudrions avoir dos paroles plus chaleu­
reuses pour célébrer le sermon de l’orateur du 
jour, le Rôt. M. Thibeault, curé de St. Hubert.

La messe se termina vers 1 heure et la proces­
sion, guidée par l'escadron et la cavalerie de 
Montréal, qui faisait un magnifique eff-t, défila 
Parles rues Notre-Dame, Bonsecours et St. Louis, 
Jusque su' le Chntnp-dc-Mnre.

Avant la dispersion, les orateur? suivants pri­
rent la nar«»le : L'hon. M. Chauveau, Son hon­
neur le Maire M. Starnes, le Révd. M. Leuoir, 
M. N. Valois, M.Siméon Lesage.

M. Lefobre adressa quelques paroles, et Pilon. 
M. Ch .uveau invita alors le* gens à assister 
au concert le soir avec leurs mère*, leurs sœurs, 
leurs filles et leurs belles, et il demande pour le 
beau sexe canadien trois hourrahs, que la foule *e 
plait à multiplier.

Le concert d’hier soir a été un vrai succès sous 
tous les rapports.

Sur l'estrade, outre le* personnages ci-dessus, 
on remarquait MM. F. P. Pominville, A. M. Delislc, 
Ls Beaudry, des officiers des frégades actuel­
lement dan? le port, et plusieurs dames.

Lorsque le programme eut été épubé, la danse 
a commencé pour ne se terninerque tard dan? 1a 
nuit. —Minerve da 26 Juin.

Parlement Provincial.

sides de la dernière sOsioii, et en appliquant 
la somme de $30,000 votée pour les frais 
ordinaire* deu uniformes de la milice aui 
dépenses occasionnée? par le service sur la 
frontière, et en redistribuant !n somme totale 
affectée aux autres branche? de la milice de 
manière à faire face aux exigences actuelles 
de la milice ;—telle avance, dépense et re­
distribution ayant été occasionnée par ia né­
cessité de placer un nombre considérable de 
miliciens en service actif sur la frontière, et 
des comptes des sommes ainsi avancées et 
dépensées jusqu’au neuvième jour de Juin 
courant ayant été soumis à cette chambre ; 
et aussi de pourvoir à ce que toutes sommes 
additionnelles qu’il i pu ou qu'il pourra être 
nécessaires d'avancer ou dépenser dons le 
même but après le jour en dernier lieu men­
tionné et avant la passation du bill des sub­
sides dans In présente session, seront répu­
tées avoir été légalement avancées et dé­
pensées pourvu qu’elle soit couverte par de* 
crédits affectés à cette fin dans le dit bill.

L'hon M. horion approuve le gouverne­
ment d’avoir appelé les volontaires sou- les’

Déoè8.
A 8t. Albans, le 15 du courant, M Age doll

ans, Jostpth Henry, cufitHt do Gcorgo Henry 
ci-devant de St. Hyacinthe, s’eut noyé Hccîden- 
tellement.

ttt-jrlïu vente à ce Bureau les 
Gouttes Anti - C hotj é it i qu es du 
Docteur J. A. CR1SVIER .

P A | IM - K | L L E R
VÉGÉTAL DE

iP S T ûâ?IS:,
.1 SCI ES PRIX.

CURATIF DU CHOLERA, DOULEURS D’INTESTINS.
Méficz-vou» dcn coiitpTnçon* et de*

imitations «le nulle valeur. ' -n*

Collège de Monnoir.

«le §1. Hvarintlic.

La distribution des Prix au Collège do St. 
Hyaclute, aura lieu, MARDI, le 3 juillet, *9} h., 
A.M. Le» vacances seront données Immédiate­
ment après.

St. Hyacinthe, 25 juin, 1806.—3.

AVIS PUBLIC

arme*, ft d’avoir, sous le» circonstances, en- ) *-ES El*m<“ns «upollig* de Monnoir connu.

CONSEIL LÉGISLATIF.
Ottawa, 22 juin.

A 3 heures, la chambre se réunit.
Après l’appel des membre* de la cham­

bre, le comité de* ordres permanents et de* 
privilèges du parlement, fait rapport que 
rbon. M. J. Morris, un des membres k vie 
de la chambre. e*t mort depuis la dernière 
-esnon.

L'hon. M. Blair dit alors:
«En mémoire de notre collègue défunt, 

je propose que cette chambre s'ajourne.
« L'bon. M. Jas. Morris nous était bien 

connu depth* longtemps. Il a occupé une 
portion élevée dans le parlement, et il a 

théâtrale, où assistai: une grande foule de per- ; ç°rvi le pays avec habilité et loyauté, sous 
sonnes En terminant, je dois «lire à l honneur plusieurs gouvernements. C'était un hom- 
de St. Denis et surtout du comité de l’association, i rp«n#»rfahU 
que le tout se passa avec tin ordre parfait ; il est 
à espérer que St. Denis continuera encore long­
temps h chômer notre fête national* avec autant 
«l’entrain et d’union.—Communiqué.

pectaoie et e-itimé d© tous ceux qui 
l’ont connu. Pans la vie privée comme dans 
la vie publique, il a toujours joui de la bonne 
opinion et de l'affection de toute-» le* clas­
ses.'1 (Ecoutez, écoutez.)

La motion est secondée par l'hon. M. 
Campbell et adoptée.

H y n longtemps que notre fête nationale a j En conséquence, le conseil s'ajourne juc-

La St. J* si n-ll2i|»! I ml e a .

été chômée comme hier. Il faudrait peut-être se 
reporter aux premier? jours de la Pocié té Saint- 
Jeun-Baptiçte, pour trouver autant d'enthousias­
me vrai dans tou? le? rang? de la population 
canadienne frança»»*». Tou» le? citoyens * étaient 
unis de conc»rt pour donner a ia fête le plus d’é­
clat possible et le succès a été complet, car l’ex­
emple étant contagieux, chacun « voulu imiter 
son voisin *-t il n'est peut-être pas une f«mille 
canadienne française qui n'ait pris part aux ré- 
jouisnnees nationales. Tous le* magasin? du fau­
bourg é’aint-J*»an, de Saint-Koch et de Saint- 
Sauveur, sont restes fermés, à de rares excepti­
on? près. Quant à la procession, il tir a qu’une 
\oix pour «tire que jamais elle n a été aussi nom­
breuse.

A huit heures du matin, les différent» corpi 
qui «levaient former ia procession étai-nt réunis 
sur l'Esplanade. La procession s’est nr?e en mar­
che dans l’ordre indiqué sur le programme. Il y 
avait trui? corps de musique : celui de .Saint-Sau­
veur, celui du 9e bataillon des volontaire?, et c«*- 
lui du 7e régiment, qui n’a p«? peu contribué 
à rehausser 1 éclat de la fête. Les diverses sec­
tions de la Saint-Jean-Baptiste, formaient un **n- 
setnble magnifique à voir. Comme ù l’ordinaire 
le nombre des spectateurs était immense, ?ur 
tout le parcours de la procession.

La messe solennelle à été chantée ù VH 
du faubourg Saint-Jeau, par un chœur de m«?- | 
sieur* et dames execré pour la circonstance. Le

qu'à lundi.
OttAwa. 25 juin

L’orateur prend ?on ?iège A 3 heures
L’hon M. Sanborn propose la troisième lectu­

re de l’acte d’amendement de? cours des commis­
saire? du Bas-Canada —Adopté.

Le bill ayant trait à la réserve de Loi? de* 
îroquoi? e?t passé par le comité de la chambre.

F.t la 'hamhro s’ajourns À 5. 15 p. m.
Ottawa, 25jntn

freint les disposition* de l’actc d’audition ; 
cependant il e>t d’opinion que le gouverne­
ment aurait pu convoquer pîtiMÔl le parle­
ment pour répondre aux exigence? d«* la si­
tuation.

Le Col. Haultain s’élève contre l«s dé­
penses occasionnées par le service de la 
milice, qui ont atteint un chiffre très conn 
dérabfe à cause de îa paie élevée qu’on a | 
accordée nux volont ne?. On aurait pu m* 
procurer leur service à moins de frais.

A la séance du soir M. Dunkin proteste 
contre l’idée économique du col. llaultain 
et parle en termes éiogieux du gouverne­
ment et de*» volontaires.

Lu discussion sur ce sujet dure jusque vers 
11 heures.

M. Chambers parle au Ion» et est suivi 
de M. Thos. Ferguson. L'hon. M. .McGee 
termine la discussion par un discour? élo­
quent, qui comme tous les autres, e<\ mar­
qué an coin du patriotisme.

La résolution c«t alois adoptée par le co­
mité et rapportée à la chambre.

Le rapport sera reçu mardi.
Z/hon. M. Galt, on réponse a l'hon. M. 

Holton, dit que le gouvernement a l'inten­
tion de soumettre à cette session la mesure 
relative à l'éducation dans le Bas-Canada. 
La chambre aura tout le temps nécessaire 
pour la discuter. Il espère qu'el’e contente­
ra les protestants et le» catholique*.

Le* estimés qui ont été présenté* son1, 
j ceux du service civil et il»ont tou* été adop- 
i tés sans dise -'i n.

Ottawa, 20 juin.
L’orateur prend ion siège i 3. heures.
Le* bills suivant» subissent leur deuxième lec­

ture et sont référés aux comité* :
M. Poulin : Pour annexer îa paroi??* «le St. 

Marie de Monnoir certains rang.? de la paroisse 
de Sto. Angèle.

L’hon M Lnframboise : Pour permettre à P. 
j Lay et Phoi». L. A. Dessaulles de prendre un bre­
vet d’invention pour certaine? machin**.?.

M. King: Pour incorporer la cotnp .gnie du 
chemin «le fer de Waterloo, Magog et autres.

M. Perreault: Pour in«*orporer le vibige de St 
Ours.

L’hon M. Rose propose U deuxième lecture du 
bill pour rendre légal certain-arrangement entre 
la compagnie du chemin d«* fer de Baîfalo et du 
lac Huron et la compagnie du Grand-Tronc.

Le Dr. Poulin a demandé ?i le gouvernement 
Avait été informé de l’existance d une société se­
crète et illégale à Montréal, possédant des rami-

coront MARDI Après-Midi, ic DIX JUILLET, «*t 
se termineront MERCREDI Après-Midi, lt* ON­
ZE, par la Distribution des Prix.
Ste. Marie «iv Monnoir, l

20 Juillet, 180ô. } 0 f

L’orateur prend son siège à 3 heure». .
Sir N. F. Belle» i annonce qu'un convoi spécial ficationsà Iberville, et connue sons le nom de Club

partira demain à lia m. et propose qu* ! rsque 
la Chambre s’ajournera ai j iurd'hui, elle demeure 
ajournée jusqu'à demain à 5} heures.— Wloptc.

Sir N. F. Boileau r nnonce qu'il proposera de­
main que la chambre s’ajourne jusqu’à mercredi 
prochain.

Et la Chambr* s’ajourme à 3. L'* h'res p. rn.

ASSEMBLÉE LÉGISLATIVE.
L’oriteur prend son siège à 3 heurt», et la i 

Chambre siège à huit e!o* jusqu’à \ heure» 
moins 20 minute».

On dit que la question qui a été alor? dis­
. , culée, se rapporte à un ajournement proposé cha ^ 1’Mî?.tia,io“ '>*“^;»">éric*ine1 organisée 
♦.glut*: . . v . • • •• • no 1 1 . S pAr le Dr Glrounri. dAni le but d assurer U li-iniiR- I 1 ® la Chambre depuis jeudi le 28 courant : wté d„ CAn diens-Français.

jusqu à mardi I© 3 juillet,pour permettre aux (jet après-midi, l’hon. M. McDonald place, 
sermon a été prêché par le Hév. M. Pelletier, ; membres d’accepter une invitation pour une snr la table, le rapport des inspecteur» d»*s pri- 
professetir «le mathématiques au séminaire do j excursion en haut de l’Ottawa. Aucune dé- sons tt des asiles pour 1865.

St. Jean-Baptisrc.
M. CariiA* a répondu que le gouvernement «vait 

été informé que des membre? de cette lociété 
avaient aver'i U police que certainea personne? 
éaifOt Allées dernièrement au r Euts-Uoia, et il 
a ajouté que lorsque les noms des membre.» seront 
connu?, le gouvernement décidera quelle mesure 
il doit adopter à ce sujet.

M. Dufresne d’Iberville, a déclaré quil était 
membre de cette société, qui n’es; qu’une associ­
ation lttéraire et bienfaisante.

MM. Dunkin et J. S. McDonald ont protesté 
i contr* l'insinuation qu’une partie delà population 
«3t déloyal*.

Il est rumeur que cette société est une bran-

Québec. A pré* la messe, la procession a reformf 
ses ran :s et 3’est rendu jusqu'il la place Jacques 
Cartier, où elle s’est dispersée.

Hier au soir, il y avait concert et discours pa­
triotiques à la Halle Jacques Cartier. La saile 
était comble.—Journal de Québec du 2G juin.

LA ST. JEAN-BAPTISTE A OTTAWA.
Otawa, 25 juin.

La fi le St. Jean Baptiste a été chômée ici 
avfc écNt Lu procession n été nombreuse et ma­
gnifique. On remarquait des voitures portant des 
représentants de tous Ita métiers et états.

Une adresse a été présentée à Son Excellence 
qui a répondu en français et remercié les citoyens 
d’origine française de U loyauté qu’ils ont mon­
trée dernièrement.

Plusieurs membres du Parlement et autres ont 
faitdes discours, avant la dispersion de la pro­
cession.

Après le service divin, Mgr. Guignes a bén 
au nouveau drapeau canadien et a prononcé quel­
ques paroles sur la signification d’une telle céré­
monie.

Le grand vicaire Laflèche, de Tro:s-IUvières, a 
fait un sermon éloquent log que et pratique.

LA ST. JEAN-BAPTISTE A MONTREAL.
---O—

Quand ces?era-t-on de dire que 1rs jours de la 
race canadienne française sont comptés etque des 
influences étrangères finiront par s'éleva., triom­
phantes, sur les débris de notre vieille nationnx- 
lite ? Alors que nous n'étions qu’enfant nous 
nous sommes affirmés au monde en étoufTaat dans 
nos bras ce monstre de la barbarie oauvage ; 
aujourd’hui, nous avons grandi, et si jamais l’op­
pression osait jeter les yeux sur nous comme sur 
une victime, le ciel nous donnerait la force d'aller 
la trouver dans son palais et de l’ensevelir sous 
les colonnes renversées du somptueux édifice. 
Ce u'était pas pour noua livrer en hochet À l’am­
bition que d'héroïques ancêtres faisaient tomber, 
à la fois, sous leurs coups l'atroco craauté de 
l'Indien, la barbarie de la civilisatijn armée et 
les séculaires géants do nos forêts vierges, poi­
gnée de braves qui employaient tour-à-tour la 
croix, l’épée et la hache pour enfouir dans le 
sol canadien les racines d’une vigoureuse natio­
nalité.Elle a grandi cette plante précieuse sous le 
souille vivifiant de la religion et, comme les arbres 
enchantés de la fable, elle e*t insensible aux 
efforis de l'instrument qui voudra la détruire.

L'église présentait un coup d’œil saillissant. 
De divers points de la voûte so détachaient de 
r;antes et légères draperie», qui retombaient £n 
gracieuse.- oudol.t ons an dessus de 'a nef. L'autel 
était complètement transformé et au milieu des

cLion n’a élé prise à ce sujet.
Les portes étant ouvertes les bills suivants 

*ont présentés :
M. Perreault — Peur incorporer le vilage 

de St. Ours.
On donne lecture d'un message de .Son 

Excellence soumettant le Code de Procédu­
re Civile du Bas-Canada, tel que préparé 
par les commissaires nommés à cet effet.

Le proc* gén. Cartier propose que mardi 
prochain, L Chambre se forme en comité 
pour prendre en considération (’apropos
d’imposer un droit n’excédant pas- - - - - - sur
chaque document enrégistré dans le BasCa- 
nada, le dit dtoit devant être appliqué à dé­
frayer le» dépenses de l’inspection des bu­
reaux d’enrégiatrement dans cette section 
de la Province, et à faire les plans et les li­
vres de référence requis par le chap. 37 des 
Statuts Refondus du Bas-Canr.da—Adopté.

On donne lecture d’un message de Son 
Excellence transmettant les estimés de cer­
taines sommes requises pour le service de 
l’année finissant le 30 juin 1867.

L’bon. M. Galt annonce qu’une paitie 
seulement des estimés e«t soumise, ceux des 
dépenses du gouvernement civil et d’autres 
qui ne donneront probablement pas lieu à 
beaucoup de discussion, afin de pouvoir ou­
vrir le comité des Voies et Moyens mardi 
prochain.

II propose alor& de prendre en considéra • 
lion le premier item des estimés qui sont 
soumis.

La chambre, sur motion de M. Galt, se 
forme en comité de subside, sous la prési­
dence de M. Shanljr, et adopte le premier 
item, de $1,900, qui se rapporte au verétai- 
re du gouverneur général.

Sur motion, de M. Galt, la chambra se 
forme en comité pour prendre en considéra­
tion la motion suivante :

Qu'il eet expédient de déclarer indemnes 
les membres du gouvernement provincial, 
l’auditeur, ainsi que tous les autrea y con­
cernés, pour avoir pour cause inévitable 
enfreint les dispositions de l’acte d'audition 
27 28 Vie. cbap.6ven avançant et dépen­
dant la somme d* $707,339.49 à laquelle il 
u’avait paa été pourvu dans le bill des tub*

Les bills ioiranta sont présenté ;—Mr. Dun­
kin—Four incorporer la compagnie «le* chemins 
de fer de* comté* ind-es’. L’Hon. Mr. I.nfram- 
boi»e—Four incorporer la compagnie «lu pont de 
St. Hyacinthe dit Font Neuf. Mr. Archamheault— 
Pour expliquer et interpréter certaines dispositi­
ons de l’acte seigneuriale. Mr. Perreault—Four 
amender l’acte d’incorporation «le la ville de So» 
rel. Les bills suivants subissent Ienr deuxième 
lecture : l’Hon Mr. McGee—Pour amender le 
chap. 34 des Statuts Refoudns du Canada, rela­
tif aux brérets d invention. L’Hon. Mr. Cartier— 
Bill ayant trait au Code de procédure civile du 
Bas-Canada M. Galt a ouvert ia discussion sur 
le bnjet, ce soir. Il a référé aux recettes et aux 
dépenses de l’année dernière, qui montrent une 
augmentation considérable sur les estimés et 
laijseat $325,910 h être portées au crédit de 1a 
Province, même après avoir payé la forte somme 
requise pour la défense du pay?, et qui est de 
$1,500,000 plus élevé que la dépense ordina re 
d* la milice. Les estimes d^s dépenses pour l’an­
née prochaine s’élèvent à $12,372,150, non com­
pris U somme de $2,570,000 de le dette publi­
que qui deviendra due dans le courant de l’année.

Et la chambre s’ajourne.

ft

—Samedi matin le marché était 
très actif et abondant ; il faisait 
beau temps, et il y avait beaucoup 
de monde. Les prix ne sont pas 
changés et les denrées sont restées 
aux mêmes prix qu’à notre dernière 
bullotin.

—Deux veaüx da printemps pesant au-delà de 
500 livras ont été achetés par un boucher de 
Toronto poor la somme de $50.

—Nous avons reçu le rapport du Commissaire 
des Travaux Pablics ; nos renaerclments à qui de 
droit.

—Nous avons également reçu la dsrnière li­
vraison du Foyer Caruniun.

—Lea travaux des minas d’or d'Ascot sont re­
pris depuis quelques jours. Six bommea pendant 
trois jours ont recueilli pour plus de $60 de pré­
cieux métal. Si les expériences pour extraire 
For da rocher réussissent, oa se propose d’y éri­
ger d’immaasea machines à moudre ta pierre.

—Le Dr. Chamberlin, coroner de Bedford, doi 
être nommé commissaire pour déterminer les ré 
clamations des personnes qui ont souffert dos 
dommages par les Féuieos dan? le comté de Mio- 
aisq uol.

—La Sherbrooke Freeman a besoin d’un jeune 
homme Intelligent, bon compositeur, sachant 
bien les devoirs d’une imprimerie de oarupagne, 
capable da diriger un pareil établissement. Les 
appointements seront avantageux. Un jaune hom­
me parlant les deax langues est préférablt.

Les LICENCES suivantes ont 
été émanées par Leonard Bor vin, 

Ecuier, Percepteur du Revenu de 
l’Intérieur, pour le District de 
St. Hyacinthe, depuis le CTNQ 
AVRIL,jusqu’au VINGT TRQIS 
JUIN, inclusivement.

A I II 11 K <> E .*

COURSE AU TROT
A

VERC IIER IC ?
DES COURSES AURONT I.IKU A VERC H K- 

RES sur le terrain «le JÉROME DANSER6AT, 
Lundi et Mardi, le 2 et 3 Juillet,
prochain, on les jour» suivants ?i 1»* temps et les 
chemins le permettent.

L<’? coursas commenceront .i os/.s heure?, cha 
quejour. Le? chevaux «le première classe ui~ 
vants prendront part aux courses: ce sont l«-s 
chevaux do MM. Henâeld, Lamoureuv, Privé et 
Quintal. Tons autres chevaux sont invité».

JEROME DANSERÉAU,
Verchères. Juin, I860. Propriétaire.

X fil

Mai l.—Guillaume Poulin, 
Michel Lussier, 
Alexis «le St. Félix, 
Louis Réique, 
Joseph Carreau, 
Louis Maurice, 
Charles Leclair**, 
Cyprien Lamaire, 
François ChnboMe,

Ste Angèle. 
St. Charles, 

do 
do

Mariev il le 
St. Césair** 

L’A lige»Gard ie 
Si C»*«nir«\ 

Jo
Joachim Marcereuu, St Hyacinthe,Oiu»

Marleville.
St. Fie 

«!«>
St. Hyacinthe, C »t«» 

•lo
St. Dmnase.

U

Lo Steamer do la Province*

LADY HEAD,”
A. MA RM EX, MAITRE,

30 
Juin I 

15

Augustin Jett«;,
3. —Job C il SB on,

J. B. Gendrenult,
4. —Michel Gu-riin,
5. —François Morin,

Lôaudre Dufresnt,
7.—Godfroy Dègneau, St. Hyacinthe, rite. 

12.—Michel Messier, Upton.
J. B Bouvier, St Situon.

14.—Joseph Jniiotte, St Hyacinthe, Cité, 
ni Brodeur, St Hyiu’inthc-le-Confesieur 
Thomas Lacroix, St.Osaire.
Appol. Mhj nard, St. Hyacinthe, Cite.

.1 ifteph Koussenti,
M. Wheeler Ewing,
•J. B. Mouette,
Fr? Mouette,
A ngiirt n Simard,
Walter H«*nder«nn.

23.
«lo
do
do
do
d(>

ton- V «te

Tl A K « A \ I» *

M .11 l. —Hébert »V Ci.* 
Louis Robergi

St. Ch«rl«4?
La tire tfcnMiinti

t. «

Continuera ses voyages réguliers
KVTHK

QUÉBEC et les PORTS D’EN BAS
Arrêtant rn allant et en revenant

Bassin de Oaspè,
Percé, ^

Paspébiac,
Dalhousie,

Miramichi,
Shédiac et 

Picton.
Mardi, h* 2 .Fuill«;l 1 SGG.

A QUATRE HEURES, P. M.
Tou? le? Bagages sont nux risque* de? proprié­

taire».
Passage payable et lit pris au Bureau 
Il ne sera pan pris «le fret «pré.» DEUX beur»*, 

P. M , le jour du départ
Pour Fret et Passage, s'adresser à

F. BUTEAÜ,
Gérant.

Quai Atkinson. Rue St. Jacques, Québec.

e\\m 1 e 1110 mümrn

A (exit Beaucli tmp,
Alfred Brien,
Godfroy Jnrry,
J. B. DffHutelle,
R. P. Pépin,
James Archnmhault,
J. B Plttmomlon,
Amhtoise Pbaneuf,
Muynuid A: St. Ily.ieiuths, Oit«L
Victor Cfltc, do
P. K. Roy, St. Pic.
Powell A Cajatati, Sic. Augéh*.
Frs. Leduc, L'Auge G a ni ion.
Jérém.Thebergo,Ste. Marie (F ilon mir. 
J. A Archambault, MaricviUo.

Sv Simon. 
«lo
saire.
de
do 
do 
do 
d x

2.—NicIioIhh Gaulin, 
t.—Godfroy Jarry, 
5.—C. D. Plie neuf, 
S.—Henry Barbeau,

11. —P. P. \lacc,
12. —Amédé R«>y,

St. Simon 
St. Pie.

St. Damaae. 
St. Hyacinthe. 

St. Muthiaa. 
St Pie.

1 L—H.Mathieu, Grand R?.ng, Lupréicntation 
l~. — Massé A Leu«*nnll, St. Césaire.
23.—Lebrun «fe Tarte, St. Pie.
30. — H.Mathieu, les Soixante, Luprôtontatieti

L
Departement des Finances. :

Douane*. Québec, 6 mars ISb.’i. 
’HON Ministre des Finances a enjoint qu.» dé. I 

aormaifl les Avis Hebdoinadairea soient pu» i 
bliés et fournis aux Percepteurs des Douane», ro- 
lativement au taux de l’escompte qui doit être al­
loué sur les Envois Américains, lequel sera en 
conformité du prix do l’or tel qu’il e?t représenté 
par le change, à un taux ég»l. De tel* avi* de­
vrait paraître chaque samedi dan* la Gazette du 
Canada.

R. S. M. BOUCHE ITE,

Département des Finances.
Ottawa, 22 Juin, 1840.

EN conformité à l’ordre el-defliuia, uvia e*t par le 
présent donné que l’escompte autorisé est 

déclaré devoir ce jour être de p 100, lequel 
percentage de déduction devra être constitué jus 
qu’au proehaia avi* hebdoma^laire, et s’appliquer à 
tous les achats faits aux Etats-fini* pendant cette 
semaine.

Juin 2.— P. T. Masson,
L—Alexandre Ouimsttc, 

Louis Vogliel,
U.—C. C. Dufresne,

20. — VeuveS. A. Lamse, 
23. — Alfred Dion,

St. Charles.
St. Céaalre 
St. Hilaire. 
I/Ange-Ourdou. 
St. Hyacinthe. 
St. Charles.

PcMlillar ou PorlMJauftlIf.

Avril 5.—B. McGarry, St. Hyacinthe. 
19.—Amable Guilb rt,

Mai 1.—Joseph Richard,
7.—Hubert St. George,

Juin 19.—Crystophe Bniiseau,

do
St. Deni?.

St. Hyacinthe.
w

do

LEONARD BUIV1N.
Percepteur du Revenue lie /’Intérieur, 

Pour le District de St, Hyacinthe.
St. Hyacinthe, 22 Juin, 18C6.

AVIS PUBLIC

Licitation volontaire.
Lu ndl, le neuf Juillet prochain,
à DIX heures de l’Avant-Midi, à la porte de 
l'Eglise de la Paroisse de St. Judfj sera vendu, 
ne immeuble dépendant de la communauté de 
b;ens quia exista entre JEAN CH AU VIN et feue 
/OE GERVAIS, désigné comme suit :

üae terre sise et située en la Paroisse de St. 
Jude, fief Bourchtmia Ouest, contenant 
deux arpents de front, sur quarante-cinq 
de profondeur, plus ou moins, tenant par 
un bout, à la rivière Yamaika, en profon­
deur à la belle-pointe, d’un côté à Louis 
MonMgny fils, *»t d'autre côté A Augustin 
Lussier, avec une grange «t autres bâtis­
ses sus érigées.

Pour les conditions s’adresser tu dit J«tn 
Chauvin ou au soussigné «n son bureau.

J. B. N. LAMOUREÜX, N.P.
St. Judas, le 7 Juin, 1860.

Licitation Volontaire.
SERA vendu MARDI le DIX-SBPT du mois 

de JUILLET prochain é DIX Heures du FA- 
VANT-MIDI, A la porte de l’Bgliso do la Pt* 
roisse de St. Dominique, l'Immeubln suivant 
dépendant de la Communauth de biens qui t 
existé entre Dama MARIE HÉBERT et feu 
BENJAMIN CADORET, son époux, savoir:

Une torre sise ot située eu la paroisse de St. 
Dominique nu bout des te.ras «In côté 
Nord-Est «lu rang St. Dominique, do trois 
arpents do front sur vingt du profondem, 
plus ou moiu«, liornée par un bout les 
terres du septième rang, par l’autre bout 
et d'un côté Joseph Loinelle, et d'autre 
côté William French^ père, Ecuier, avec 
tout lu bois d’une intison

Pour les conditions, s'adresser au Notaire 
soussigné,

H R. BLANCHARD, N. P.
St. Hyacinthe, 20 juin, 186(1.


